
13 GAZETTE DES CAMPAGNES.

La Pologne marcbé toujours vers l'indépendance châtier des rebelles, et que fait-on de solide et perma-
complète. Elle a des succès réels et fréquents sur les nent pour les intéréis de la vraie foi, qu'on a pourtant
troupes russes Cependant rien ne sera fixé et durable en vue de protéger jusqu'à un certain po'nt.
sans le concours ce l'Europe. Les puissances caltho. Toute une troupe de missionnairescanadiens, prêtres
liques surtout auraient là une belle occasion. avec et religieuses, viennent de partir de Montréal pour la
celle encore plus haute de la cause du Pape, pour re. Colombie. C'est une gloire précieuse pour le Canada
prendre une suprématie politique qu'elles n'auraient catholique, et c'est plus qu'une gloire, même la ineil-
jamais dû laisser perdre. leure, c'est une bénédiction pour toute celte jeune terre

Dans l'italie piémontaise, le Père Passaglia de si qi produit déjà de si beaux fruits.
triste souvenir, vient le subir les échecs le la part Les Soirées Canadiennes ont publié leur livraison
même de ses nouveaux amis, tels, qu'il touche à la fin <le juin. Flle est, comme les autres, d'un intérêt très-
<le ses plans orgueilleux, sans aucun bénéfice réel, si attachant. L'histoire de Cadieux, si simple et si toit.
ce n'est la honte et l'opprobe qu'il n'a que trop mérités. chante, mérite d'être lue et conservée long:emps ei-
C'est l'hi.toire .gnérale (le tous les malhenreux apos- core. M. Taché en a pris le moyen par le récit fidèle
tats. comme loîserve si bien le Courrier du Canada à qu'il en fait.
P'égard le nos propres délinquants de cette nature.

Chez nos voisins, le nouveaux succès de la pari des CO RRES PO N DA N CE.
armées du Sud, ont fait craindre pour Washington
encore une fois. De nouvelles troupes ont été appelées
au service par le Président Lincoln, maie cet appel, (Extrait du Canaien.)
comme plusieurs déjà, laissait voir peu d'élan et de .%. le Rédacteur,
sympatitie pour une cause si ruineuse et si incertaine J'ai le bonheur de pouvoir vous annoncer un des triomphes
dans ses résultats. On dit totujouirs qu'il est question de pt's du bon exempte. Jen suis i rè.-teireux puicue le mani-

pour la France, et peut-être pour l'Angleterre, quand vais exemple a nuit d'empire p:a le tenp-qui court. Les fune.tselle trouvera son nen f , effets se fout sentir partout. 1 leusreusenent que des hommes de-y t compte, d'intervenir favvu ( voués et éclairés ont toujours les armes eni mains pour le coum-
la cause du Sud ; mais rien encore n'est entièrement battre. C'est un tionneur que devrait briguer tout homme, qu'il
déterminé. Il en est de la guerre civile des américains fut législateur ou commerçant, cita:iin ou campagnard.
comme les usurpations de Vietor-Eimmanuel en Italie, Aujourd'hui. I1. le Rédacteur, un grand combat se livre entre
et <le l'oppression dles Polonais par la Russie ; la diplo- la routine en agriculture et un ytenie amioré. Qui sera vamn-

(les cours est guère proprei queur? Il est difficile de tranctier la question et de donner t'a-
mat te duropéennrs sguère propre a guérr vautage à celui qui le mérite, parceque le grand nombre dte no
de pareils maux. La crainte assez fondée d'un em- cultivateurs canadiens ont troi peu <te lumière. Cepentaut nous
brasement général en Europe, arrête toute tentative osons avancer que le dernier aura Pavantage, si les hommes éclai-
d'intervention armée. Et pourtant les meilleures têtes rés continuent à donner île bons exemples. Dans lotit e as-Ca-

pnsent sur les maux qui pèszent sur la Pologne, sui nada maintenant, ou comprend quun système améloré est abso-
peset uele muxgn pset urlaPoogesu lument nécesýsaire; et le pourquoi ent est bien simple, c'e.ýt que

lIalie et sur nos voisins, n'auront d'issue assurée que les terres ne poussent plus. il est hors dte doute que nos terres
par la force des armés étrangères. -Dieu, sans doute, sont de qualité supérieure, mais il ne faut pas se te dissionur, nous
a d'autres solutions en réserve ; mais celle-ci, toute ie semons plus <tans la cendre, comme nos pères le fisaint.

sévère <u'elle soit, >ourrait bien ètre celle (le son Donc, avec les mêmes léments, il faut employer de nouveaux
u1. moyens pouir améliorer iis terres et avoir de bonnes récoltes.

propre choix. Les hommes du jour, apparemment, ont Et pour arriver à ces heureux réstiltats, il faut d'abord employer
besoin <le la ptirification du sang pour ouvrir les yeux un bon système et prendre polir principe celui de semer peu,
à la lumière et le coeur aux bien:aits de l'ordre et de tais bien. Ce principe, MI. le Rédacteur, a été compris par un

rand nombre <te cultivatCurs <'une <tes plus flori,saites paroisses
a pax. l Bas-Canada: les Trois-Pistoles. Il était beau, ce printemps,

Les affaires intérieures de la Prusee demeurent tou- de voir ces quelques hommes du progrès se dépouiller des haillons

jours dans un. état forcé et incertain. Une diversion du la routine pouir adopter un mode le culture plus et rapport a
ncessatire viendra changer cet état, si une guerre é- nos besoins. Des instruments perfectionnés ont remplacé lanti-

. , c . que charrue canadienne. Le rouleau, le semoir, la boue à chie-
nerale, reconnue comme inet,-vitable, intervient en Jn-! val, instruments inconius jusqu'à' cejour, se voientechez quelques
rope. C'et a qui (les puissances compromises qui ne cutivateutirs. On parle beaucoup d'agriculture, chacun s'emi-
commencera point ce jeu formidable. Cependant, si presse de (tire a soli voi.iii salis aucune ostentation la cause <lu
Diet veut punir encore, quelqu u soin que prenne la ses suIcces ou de ses tdéceptions, eifin partout,.sur toutes les terros

d et dans tous les chaintps, it y a progrès ; Qaehoins le reconnaitro
dipomati pour conjurr ha tempétc, elle viendra néan- et t'apprécier, car, en vérité, il devrait étre bien difficile ponr ces
moins polir rendre le cahne et l'air plus pur dans ce geus te refaire ïout uni système.
nmonde europécn si infesté <le faux principes et ('or- C'ebt le triomphe, M. le Itétlactetîr, queijavais a vous annoncer
'vnm'il -et pour en revenir à la vérité, d'abord émise, c'est le fruit du boi

E rexemple. C'est le fruit dles efforts constants et généreux des
lEt . , .. . hommes éminents qui usent leur vie polir cette noble cause.

leur vie pouir préparer cette terre infidèle à la civilhsa- C'est le fruit suituut tes dévoès directeurs de la ferme-modèle
tion clirélienine. Il est bien pénible, dans un autre de Ste. Anise. Nous <te saurions croire conbien cette ferme est
sens, de voir combien pen sert à la religion et à la paix précieuse au pays, combien déjà elle a produit ('heureux fruits
le 'Elis, dans ces cttrées malheureuses, l'inter- satis parler de ceux qu'elle est appelée à produire à l'aveimr.

Pmissent ces hieureux exemples que plusieuirs localites Stemn
vention de la Franice et <le l'Anîgleterre. On réussit à >m~ei e eru xmpts lt lscîslcltssene pressent de donner, produire d bien et améliorer le beau sol do
négocier des t railés dje conmeree, oit se ligue pour, notre patrie.


